
RESOLUTION 
Sur les publications de la Libre Pensée

 
“Ceux  qui  se  sont  sagement
limités  à  ce  qui  leur  paraissait
possible  n'ont  jamais  avancé
d'un  seul  pas.”  (Michel
Bakounine).

 
1°) - Il nous faut tout d’abord réfléchir sur nous-mêmes, ce que nous sommes pour
déterminer  quoi  faire  avec  nos  nombreuses  publications,  tant  papier  que
numériques.
 
Répétons-le avec force : la  Libre Pensée n’est pas un  Syndicat, un Parti politique,
une Obédience maçonnique, un Club de rencontres pour occuper ses vieux jours,
une Amicale pour banqueter à volonté. C’est une association qui réfléchit et qui agit.
Elle allie l’Éducation populaire et l’Action laïque.
 
Elle doit s’armer théoriquement et pratiquement pour pouvoir agir. C’est pourquoi,
le  Congrès  international  de  Rome  de  1904,  qui  a  jeté  les  bases  de  la  loi  de
Séparation des Églises et de l’État de 1905 en France, a – en même temps – définit
son  mode  opératoire  par  une  formule  de  Ferdinand  Buisson  que  l’on  pourrait
résumer ainsi : elle est une méthode d’analyse et de réflexion et ouvre un champ
d’action  sociale  de  transformation  de  la  société  pour  aller  vers  l’Intégrale
Émancipation humaine dans tous ses aspects.
 
Voici comment la Libre Pensée se définit alors : « La Libre Pensée est démocratique,
laïque et sociale. Au nom de la dignité humaine, elle rejette le triple joug : du dogmatisme
dans tous les domaines et en particulier, en matière religieuse et morale, du  privilège en
matière politique,  du  profit en matière économique » En clair,  elle allie d’une part  la
pensée pour refuser le Dogme et d’autre part l’Action pour se fixer comme objectif
une  Transformation sociale  de  la  société  contre  tous  les  privilèges,  notamment
politiques  (contre  le  Totalitarisme)  et  économiques  (contre  l’exploitation  de
l’Homme par l’Homme).
 
●  Elle n’est  pas un Parti,  car elle  ne définit  pas le type exact  de société,  qu’elle
souhaite.  Elle  n’a pas un Programme politique de transformation et  d’édification
nouvelle de la société.



 
● Elle n’est pas un Syndicat, car elle ne se « limite » pas à une action quotidienne de
défense des intérêts des Travailleurs, même dans la perspective de la Double Tâche
de  la  Charte  d’Amiens de  1906  de  la  Vieille-CGT  :  en  finir  avec  le  système
capitalisme pour un système basé sur les syndicats organisant l’économie. Car cela
serait alors proposer un « Programme ».
 
●  Elle  n’est  pas  une  Obédience  maçonnique qui  se  fixerait  le  but  essentiel  de
transformer les hommes pour (peut-être un jour) transformer la société, disserter sur
le social et le monde et proposer des solutions législatives et politiques.
 
Elle n’est  pas tout cela  et,  en même temps,  elle  est  un peu tout cela,  elle  est  un
Triangle qui  unifie  pour  elle-même et  par  elle-même,  ces  trois  facettes  de  l’Être
humain libre.
 

 
 

 
Pour matérialiser cela,  le  Congrès de Rome de 1904 va définir  deux règles de la
Libre Pensée dans l'ordre pratique et social :

«  Première  règle. —  La  Libre  Pensée ne  pouvant  se  contenter  d'opinions  purement
spéculatives, qui n'intéresseraient que la pensée individuelle, il lui appartient de fournir une
règle de vie aussi bien aux sociétés qu'aux individus.
 
Deuxième règle. — La Libre Pensée ne pouvant se borner à cette manifestation négative à
l'endroit de tout dogme et de tout credo, elle exige de ses adhérents un effort actif en vue de
réaliser par les moyens humains l'idéal humain. »
 
C’est cette conception et tradition que nous devons mettre en œuvre. Cela est dans
nos gènes, et il n’est nul hasard si l’ouvrage que nous avons le plus vendu (plus de 1
300  exemplaires)  est  l’Arguments  N°16 «  Apprendre  –  Comprendre  -  Agir ».



Intuitivement,  spontanément,  les  Libres  Penseurs  ressentent  cet  ADN
profondément.
 
La Libre Pensée est à la fois l’Esprit et la Matière, la Pensée et l’Action, la Conscience
et la Main, cette fusion se fait par l’outil qu’elle propose à toutes celles et à tous ceux
qui veulent la rejoindre pour agir pour en finir avec l’oppression sous toutes ses
formes et pour la liberté humaine.
 

 
 
2°) - Nous avons plusieurs types de publications que nous proposons à celles et ceux
qui sont intéressés par la Libre Pensée : 
 
●  Des  revues  «  papier  » comme  la  Raison et  l’Idée  libre,  les  deux  ne  se
concurrençant  pas,  car  elles  agissent  dans  des  champs  différents,  la  vocation  de
l’Idée libre est plus « culturelle » et la Raison plus « militante » en prise avec l’action.
On retrouve là les deux volets du  Congrès de Rome. Mais en même temps, parce
que rien n’est figé, ces deux aspects sont présents dans les deux revues, mais peut-
être pas en même quantité.
 
● Des publications numériques gratuites qui sont conçues comme cela dès le début
pour  accroitre  leurs  diffusions  par  Internet,  ou  qui,  de  papier,  deviennent
numériques pour éviter des retirages toujours aléatoires.



 
● Des ouvrages sur un grand nombre de sujets et de thèmes. Nous avons coutume
de dire que « parler d’Histoire, c’est faire l’Histoire ». Jamais formule ne fut plus juste
dans la publication et la diffusion de notre ouvrage collectif « La Libre Pensée et la
Résistance »  qui  connait  un  certain  écho.  On  voit  bien  que  notre  analyse,  de
redécouverte d’une partie de l’Histoire et du rôle qui y ont joué les Libres Penseurs,
a des implications «  politiques » immédiates, car elle brise le consensus permanent
entre les tenants du Vieux-Monde, sous quelques dénominations qu’ils se parent. Ils
se mettent d’accord sur hier pour mieux nous préparer un avenir qui ne sera pas
radieux, loin s’en faut.
 
La Mécanique quantique nous apprend que l’observation d’un objet, d’un fait, peut
modifier  l’objet.  Il  en  est  de  même  quand  on  parle  de  l’Histoire.  Hier  est  un
perpétuel  devenir  en mouvement.  Notre  Petite  Histoire s’inscrit  dans la  Grande
Histoire et la modifie en substance. Ce n’est pas une « historiette » neutre, à côté de
biens  d’autres  qui  n’ont  jamais  dérangé  personne.  Anatole  France disait  :  «  Ne
perdons rien du passé, ce n’est qu’avec le passé que l’on bâti l’avenir ».
 
Si  Marx a profondément raison dans sa  11ème Thèse sur Feuerbach en disant : «  Les
philosophes n'ont fait qu'interpréter le monde de différentes manières, ce qui importe c'est de
le transformer »[],   Il ne dit pas qu’il ne faut pas interpréter le monde pour le changer,
c’est tout le contraire en fait. Il y a une interaction entre les deux en permanence.
Bakounine  rajoutait  :  “Rien  n'est  aussi  stupide  que  l'intelligence  orgueilleuse  d'elle-
même.” Tout est toujours en mouvement.
 
La  richesse  et  la  diversité  de  nos  publications  ouvre  largement  un  champ
d‘investigation, d’analyses et de réponses à ceux qui cherchent à mener des actions
pour  se  positionner  dans  la  mêlée  sociale,  pour  reprendre  l’expression  de  Jean
Jaurès.  Notre  responsabilité  est  d’aller  vers  eux  pour  les  conforter  dans  cette
recherche.  Le  chemin  inverse  est  rarement  vrai.  C’est  l’effort  collectif  que  nous
devons faire si nous voulons progresser. Car il est indéniable qu’il y a une véritable
volonté de comprendre qui émerge aujourd’hui.
 
Prenons  un  exemple  récent  qui  a  frappé  quelques-uns  d’entre  nous  :  dans  une
discussion avec des jeunes qui voulaient savoir ce qu’était la Libre Pensée et à quoi
on s’engageait si on y adhérait, nous avons entendu cette affirmation qui nous a fait
sursauter : « les jeunes pensent que la Laïcité, c’est l’Athéisme,  c’est pourquoi beaucoup
sont contre ». C’est cela qui a amené  Christian Eyschen à répondre positivement à
une sollicitation d’un hebdomadaire politique paraissant le mercredi, mais qui n’est
pas le Canard Enchaîné, de faire une série de 11 articles pour expliquer ce qu’était la



Laïcité,  et  surtout  ce  qu’elle  n’était  pas.  Nous  avons  publié  ces  articles  dans  la
newsletter de la  FNLP, pour qu’ils soient un outil de discussion pour convaincre.
C’est à nous de nous mettre à la hauteur de ceux qui sont en attente, et là aussi, ce
n’est pas l’inverse.
 
3°)  - Nos publications couvrent  un champ très  large d’investigations.  Nous vous
renvoyons à la lecture du Rapport sur les publications, qui se trouve dans la Libre
Pensée Militante N°26, préparatoire au  Congrès national de  Le Garric (Tarn).  Le
détail et l’inventaire sont faits, il suffit d’en prendre connaissance pour s’apercevoir
de la gamme très large et richement diversifiée.
 
Avec  ce  panel,  nous  pouvons  intéresser  les  militants  du  Mouvement  laïque en
général et des associations comme la Ligue de l’Enseignement, la Ligue des Droits
de l’Homme, l’Union rationaliste, le CNAFAL (Action Familiale laïque), Solidarité
laïque, les militants syndicalistes issus de la Vieille-CGT (CGT, CGT-FO, FSU, SE-
UNSA,  CNT,  SUD  et  Solidaires,  Émancipation,  École  Émancipée,  Révolution
Prolétarienne), des associations contre la guerre,  pour la Paix  et contre la Racisme (
Union Pacifiste,  MRAP, Mouvement de la Paix,  UJFP, ARAC, 4AA),  des  Franc-
Maçonnes  et  Francs-Maçons (  GLDF,  GODF,  DH,  GLMU,  GLMF,  GLFF),  les
militants politiques de ce que l’on appelait, à une époque désormais révolue, «  la
Gauche  laïque  et  Républicaine »  en  y  incluant  en  premier  lieu  le  Mouvement
Libertaire,  mouvement dont  l’Éducation,  la  Culture et  le  Savoir ont toujours été
historiquement des préoccupations essentielles.
 
Cette liste n’a pas vocation à être limitative, ni exhaustive, mais elle est faite pour
montrer le vaste champ militant où nos publications peuvent intéresser à condition
qu’on les propose. De ce point de vue, il nous faut être Urbi et Orbi (en interne et en
externe) et ne pas penser que nos publications n’intéressent que de très rares Libres
Penseurs qui seraient désœuvrés.
 
L’acquisition  du  Savoir,  de  la  Culture et  de  l’Histoire (dans  toutes  ses
déterminations,  politiques,  sociales,  économiques,  etc.)  procède  d’abord  d’une
volonté  de  Comprendre  pour  Agir.  Militer  sans  penser  et  sans  se  cultiver  en
permanence, c’est comme tirer sans viser, il ne peut en résulter que des ennuis à plus
ou moins long terme, mais c’est inévitable, car l’ignorance vous rattrape toujours.
C’est toujours celui ou celle qui en sait le plus qui gagne.
 

Nous attirons l’attention des Fédérations départementales et des Libres Penseurs
sur  le  fait  que  quand  nous  les  avons  sollicités  pour  connaitre  leurs  désirs  de
retirages éventuels de publications épuisées, cela s’est soldé par un fiasco complet.



Il convient donc qu’ils comprennent bien que s’ils veulent des publications « papier
», ce qui est sans doute plus facile à lire, il ne faut pas qu’elles  ratent le coche de la
commande, car comme on dit, (et Grouchy l’a vécu douloureusement à Waterloo),
« L'heure, c'est l'heure ; avant l'heure, c'est pas l'heure ; après l'heure, c'est plus l'heure  »
de Jules Jouy (1855-1897). La CAN a donc décidé qu’il n’y aurait plus de retirages
de publications, sauf exceptionnellement,  mais avec paiement par avance,  car «
Time is money »..

 
4°) - Le Congrès national de la Libre Pensée estime que l’information sur l’existence
de nos publications, de leurs titres et de leurs contenus doit être renforcée auprès des
Fédérations  départementales  de  la  Libre  Pensée pour  leur  permettre  d’agir  en
proposant largement l’éventail de nos publications. 
 
● Nos publications sont à prix très modique en général, quand c’est la Libre Pensée
qui  les  édite.  C’est  parce  que  les  maquettes  sont  faites  bénévolement  par  des
camarades qui se dévouent avec talent et pugnacité pour les faire. C’est grâce à eux
que  nous  pouvons  faire  des  publications  numériques  de  qualité  et  les  diffuser
gratuitement  pour  ne  pas  alourdir  la  charge  financière  des  lecteurs.  Le  Congrès
national de  la  Fédération  nationale  de  la  Libre  Pensée les  remercie
chaleureusement des efforts qu’ils font pour cela. Leur aide nous est très précieuse.
 
Il s’agit des camarades  Jean-Paul Charaux (LP 44),  Philippe Floris (LP 79),  Pierre
Gueguen (LP  31),  Claude  Singer (LP  95),  et  de  notre  regretté  camarade  Jean
Debraine, pour  qui  nous  avons  toujours  une  pensée  forte  et  émue  pour  sa
disparition brutale. Tous ces camarades auront bien mérité de « notre Patrie dans le
temps ».  Si  d’autres  Libres  Penseurs voulaient  rejoindre  cette  équipe  efficace  et
compétente, ils seront accueillis « comme le Messie » avec enthousiasme ! Il n’y a pas
trop de travail à réaliser, il n’y a pas assez de bras pour le faire.
 
● Nous proposons à chaque Fédération départementale de désigner en son sein un
responsable de publications (si ce n’est pas déjà fait) qui siégera au Bureau fédéral
pour  s’occuper  de  la  vente  des  publications  et  de  la  diffusion  des  publications
numériques  gratuites.  Ces  dernières  sont  de  quatre  ordres  :  laïcité  (certains
Arguments),  syndical  (Cahier  de  l’Observatoire  social  de  la  Libre  Pensée),
exégétique (Sapere Aude) et Franc-Maçonnique (La Plume et la Pensée).
 
Chaque  Fédération départementale pourrait  recenser  les  personnes (dans chaque
catégorie) qui pourraient être intéressés à recevoir ses publications (avec leur accord,
bien sûr) pour les leur faire parvenir. Il ne s’agit pas d’envoyer tout à tout le monde,
mais  à de faire les  choses avec discernement,  « tact et  mesure ».  Un  Syndicaliste



pourrait  être intéressé par les  Cahiers de l’OSLP,  mais pas par  Sapere Aude,  par
exemple. Mais il existe aussi des « esprits ouverts » que tout intéresse, cela existe, on
en a déjà rencontré, et pas seulement à la CAN.
 
Ce ou cette camarade, ayant une grande connaissance du terrain politique, syndical,
militant, philosophique, associatif, intellectuel, du réseau des Élus, de l'histoire du
département et de leur évolution doit veiller à mettre en relations telle ou telle de
nos publications avec ce terrain,  non pas de manière  indifférenciée,  mais  la  plus
précise  possible,  ce  qui  implique un suivi  de  ces  envois  et  de  ces  relations,  une
actualisation  permanente  de  ces  dernières,  un  dialogue  le  plus  particularisé  et
personnalisé possible avec les éléments de ce terrain. 
 
Ce qui est valable pour tel militant syndical de telle organisation ici n'est pas valable
pour tel autre ; ce qui est valable pour un militant ou une militante syndicale n'est
pas valable pour un Élu ou une Élue,  etc  etc.  C'est  parce  que cette  plus  grande
particularisation est nécessaire qu'elle doit se faire au niveau départemental et pas à
un autre échelon. Cette proposition n'est en rien une négation du Fédéralisme, tout
au  contraire,  c'est  la  vérification  la  plus  aboutie  du  Fédéralisme comme  outil
permettant à la Libre Pensée de se faire connaitre et aussi permettant à la diversité
de la Libre Pensée de s'exprimer
 
La  CAN  de  la  FNLP,  sur  cette  base  de  la  constitution  d’un  Réseau  de
correspondants des  Publications, désignera en son sein, un  Responsable national
des publications qui fera chaque trimestre une lettre-circulaire aux correspondants
départementaux  des  publications  pour  les  tenir  informés  de  la  sortie  des
publications,  des  publications  restantes  à  vendre,  des  stocks,  des  éventuelles
promotions,  etc.  Ainsi  l’effort  de  chacun  nourrira  l’effort  de  tous  et  accroitra  le
rayonnement de chaque Fédération départementale et de la Fédération nationale.
 
● Le  Congrès national de la Libre Pensée attire aussi l’attention des  Fédérations
départementales sur  l’intérêt  financier  pour  elles  de  vendre  ces  publications.  À
chaque fois, la FNLP propose des tarifs réduits pour les commandes de publications
à partir  de  3  exemplaires.  Ceci  peut  être  une source  de  financement  pour  leurs
activités  départementales  qui  soulageraient  les  sollicitations  des  Libres  Penseurs
pour les mener et les financer.
 
● Le Congrès national de la Libre Pensée incite les Fédérations départementales à
systématiser la présence de leur librairie pour proposer à la vente nos publications
dans  les  conférences  et  autres  initiatives,  même  et  surtout  dans  les  initiatives



unitaires ou celles des autres associations. Cela élargit les possibilités de vente et
surtout de sensibilisation à la Libre Pensée dans d’autres cercles que ceux habituels.
 
Résolution de la Commission Vœux et Motions adoptée par le Congrès National de

la Libre Pensée le 21 août 2025 à l’unanimité


